
Message deux

Faire l’expérience de la dispensation divine de la Trinité divine 
en vivant dans l’histoire d’amour divine

Lecture biblique : Ep 3.14-19 ; Ct 1.2-3 ; 3.6 ; 4.7, 15 ; 6.4 ; 8.6-7 ; Ap 19.7 ; 21.2

I. La Bible est une histoire d’amour, dans son sens le plus pur et le plus saint, 
d’un couple universel : Dieu en Christ comme le Marié et les rachetés de 
Dieu comme la mariée—Jn 3.29 ; Mt 25.6 ; Ap 19.7 ; 21.2 ; 22.17 :
A. Au fil des siècles, Dieu a vécu une histoire d’amour avec l’homme. Il créa l’homme 

dans l’intention d’obtenir Son complément—v. 17.
B. Dieu est un amoureux, et Il créa l’homme à l’image de Lui-même, un amoureux. 

Cela signifie qu’Il créa l’homme pour que l’homme L’aime—Mc 12.30 ; Ep 3.14-19.
C. La Bible tout entière est une histoire d’amour divine, et le Cantique des cantiques 

est une version raccourcie de cette histoire d’amour—1.2-3 ; 8.14 :
1. La Bible est un livre romantique, et notre relation avec le Seigneur devrait 

devenir toujours plus romantique—Ct 4.7.
2. S’il n’y a pas de romantisme entre nous et le Seigneur Jésus, alors nous 

sommes juste des chrétiens religieux, pas des chrétiens romantiques—1.2-3.
3. Dans l’ensemble, la Bible parle d’une poursuite amoureuse divine. Dans la 

Bible, nous voyons que Dieu recherche notre amour—2 Co 11.2.
D. Si nous souhaitons garder les paroles attirantes de Dieu, il nous faut avoir un 

amour envers Lui qui soit affectueux et réactif. Ce genre d’amour en réponse au 
Sien et affectueux est décrit dans le Cantique des cantiques, où nous découvrons 
un portrait de l’amour entre la Bien-aimée et Son amoureux—1.2-4 ; 2 Co 5.14-
15 ; Jn 14.21, 23 :
1. Le sujet du Cantique des cantiques est l’histoire d’amour au sein d’un ex-

cellent mariage, qui révèle l’expérience progressive de la communion dans 
l’amour d’un croyant individuel avec Christ—1.2.

2. Le Cantique des cantiques est une description merveilleuse et vive, sous forme 
poétique, de l’amour nuptial entre Christ comme le Marié et Ses amoureux 
comme la mariée—2.4 ; 6.3 ; 7.11-12 ; 8.5-6, 14.

II. Dans le Cantique des cantiques, nous voyons la relation entre l’expérience 
de la dispensation divine et vivre dans l’histoire d’amour divine :
A. Si nous aimons vraiment le Seigneur, nous aurons certainement la croissance et 

la transformation dans la vie—2 Co 5.14-15 ; 3.18.
B. Celle qui recherche dans le Cantique des cantiques aime tellement son bien-aimé, 

qu’elle fait l’expérience de la dispensation divine, et de ce fait, sa croissance 
dans la vie ne cesse de changer—1.2-3 ; 4b, 9, 12, 15 ; 2.2, 14 ; 3.6-7 ; 4.7, 12-15 ; 
6.4, 10, 13a.

C. Quand une personne aime, tout son cœur, même son être entier, est fixé, occupé 
et possédé par la chose aimée—1 Tm 6.10-11 ; 2 Tm 3.2-4 ; 4.8, 10a ; Tt 1.8 :
1. « Aimer Dieu signifie fixer notre être tout entier, l’esprit, l’âme et le corps 

avec le cœur, l’âme, l’intelligence et la force (Mc 12.30), complètement sur Lui, 
c’est-à-dire permettre que notre être tout entier soit occupé par Lui et perdu 
en Lui à un point tel qu’Il devienne tout pour nous et que nous soyons un 



avec Lui pratiquement, au sein de notre vie quotidienne » (note 3 sur 1 Co 
2.9).

2. Aimer le Seigneur Jésus, c’est L’apprécier, orienter notre être entier dans Sa 
direction, nous ouvrir à Lui, nous réjouir de Lui, Lui donner la première place, 
être un avec Lui, Le vivre et devenir Lui—Mt 26.6-13 ; 2 Co 3.16 ; Mc 12.30 ; 
Col 1.18 ; 1 Co 6.17 ; Ph 1.20-21 ; Hymns, no 477, strophe 2.

III. Tirstsa et Jérusalem signifient le sanctuaire de Dieu, le lieu où Dieu habite, 
avec la ville sainte de Dieu tout autour et qui en est la défense—Ct 6.4a :
A. Lorsque l’amoureuse de Christ devient un avec Dieu pour être l’habitation de 

Dieu, aux yeux de Dieu elle est aussi belle que Tirstsa et aussi charmante que 
Jérusalem.

B. Parce qu’elle vit dans l’ascension de Christ en résurrection, l’amoureuse de Christ 
devient mûre dans les richesses de la vie de Christ au point qu’elle devient l’édi-
fice de Dieu, le sanctuaire de Dieu et sa défense—cf. Gn 2.8-12, 18-24  ; 1 Co 
3.9-12.

C. L’amoureuse de Christ vit dans le Saint des saints, la pièce au plus profond du 
sanctuaire céleste, à l’intérieur du voile, faisant l’expérience de l’ascension de 
Christ au moyen de la croix après son expérience de la résurrection—Ct 4.8.

D. En aimant le Seigneur du meilleur amour, nous devenons incorporés au Dieu tri-
nitaire pour devenir Son habitation—Ap 2.4 ; Jn 14.20-21, 23 ; Ep 3.17 :
1. C’est l’amour en Dieu qui Lui donne le désir ardent de se joindre, de se 

mélanger et de s’incorporer avec nous, et c’est le même amour en nous qui 
nous donne le désir ardent de nous joindre, de nous mélanger et de nous 
incorporer avec Lui—1 Jn 4.19, 8, 16.

2. En aimant le Seigneur du meilleur amour et en participant à tous les aspects 
de l’histoire d’amour divine, nous devenons la Nouvelle Jérusalem, qui est 
le Saint des saints agrandi—Ct 1.2-3 ; 2.14 ; 4.8 ; 6.4 ; Ap 21.9-10.

E. Devenir le sanctuaire de Dieu revient à être édifié (ce qui est lié à l’édification du 
Corps de Christ) dans la croissance de la vie de Christ avec ses richesses inson-
dables, jusqu’à la maturité—Ep 4.12-16 :
1. Dans l’Ancien Testament, l’édifice de Dieu est typifié par Tirstsa et Jérusa-

lem. Dans le Nouveau Testament, il est le Corps organique de Christ—Ep 
4.16.

2. L’édification du Corps est organique et dépend de notre croissance et matu-
rité dans la vie—v. 15.

3. En fin de compte, cette édification du Corps organique de Christ, qui est 
aussi l’épouse de Christ (5.25-32), se parachèvera dans la Nouvelle Jérusa-
lem, la ville sainte comme le parachèvement du Saint des saints, l’habitation 
mutuelle de Dieu et de Ses rachetés pour l’éternité—Ap 21.2-3, 16, 22.

IV. Dans la maturité de la vie de Christ, l’amoureuse de Christ devient la Sula-
mite. Cela signifie qu’elle est devenue la reproduction et la duplication de 
Christ afin qu’elle Lui corresponde, pour leur mariage—Ct 6.13 :
A. La Bible nous répète que l’intention de Dieu était qu’Il devienne un avec nous 

et qu’Il nous rende un avec Lui, à savoir, pareils à Lui en vie et en nature mais 
pas dans la Déité—Ap 21.2 ; 22.17.

B. Lorsque nous réfléchissons à la manière de parvenir au point culminant de la 
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révélation divine (Dieu devint homme pour faire de l’homme Dieu selon la vie et 
la nature), nous ne devrions pas nous reposer sur nous-mêmes, mais dépendre 
du Seigneur comme l’amour, la puissance et la miséricorde qui fait de nous des 
vases de miséricorde, d’honneur et de gloire—Ct 8.5-6.


